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Aide mgdicale aux rgfugtes
6rythr£ens du Soudan
Debut janvier 1979, une equipe medicate

de la Croix-Rouge suisse est

partie pour Kassala, pres de la fron-
tiere ethiopienne. Le groupe medical
qui se compose de deux chirurgiens,
de deux infirmieres et cTune laborantine

est seconde par du personnel local
(medecins, aides-medecins,
infirmieres et infirmiers). L'intervention
de la Croix-Rouge, placee sous le

patronage du Comite international de
la Croix-Rouge (CICR), poursuit
l'ceuvre commencee par le Corps
suisse pour l'aide en cas de
catastrophe ä l'etranger. Elle est financee

par la collecte «Detresse des refugies
1978» et une aide federale de 200 000
francs. Yreni Christen, chef du secteur
«Operations de secours», s'est rendue
sur place et fait part de ses observations.

La Republique democratique du
Soudan est, par sa superficie, le pays
le plus grand du continent africain.
L'actuel gouvernement militaire du
president Noumeiri est modere. Apres
la fin d'une guerre civile qui a dure
quinze ans entre la partie nord du pays
plus evoluee et le sud sous-developpe,
il a su retablir ä partir de 1972 le
calme et un certain ordre. Le Soudan
est tourne vers l'Egypte et reste
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aujourd'hui son seul allie arabe. Le
Soudan ne peut se passer de l'aide
economique de l'Egypte et de l'Occi-
dent mais risque evidemment de se

trouver coince par un eventuel boy-
cottage de l'Egypte.
Le pays donne au visiteur l'impression
d'un geant quelque peu endormi. La
population ne connait pas d'agitation
sociale ou politique. 75 % des 18

millions d'habitants sont analpha-
betes, bien que de grands efforts aient
ete entrepris dans le domaine scolaire
depuis la fin de la guerre civile. L'agri-
culture est la principale ressource
economique et cela grace ä l'artere vitale
que constitue le Nil. Seul un cin-
quieme des terres cultivables est eco-
nomiquement exploite. Une intensification

dans ce domaine pourrait faire
du Soudan le grenier des pays du
Sahel. Le Soudan a la reputation
d'etre une terre d'accueil genereuse
pour les refugies. Depuis des annees,
les Erythreens surtout y trouvent
asile. Leur nombre est estime ä

environ 150 000. Une grande partie
est tout ä fait integree au Soudan. A
plusieurs reprises le gouvernement
soudanais a essaye d'inflechir
l'Ethiopie face au probleme erythreen
(la guerre d'independance dure depuis
dix-huit ans). Jusqu'ä present, ces

efforts sont restes vains. C'est pour-
quoi les representants des mouve-
ments de liberation erythreens sont
toleres dans les centres les plus impor-
tants tels que Khartoum, Port-Soudan
et Kassala. Pour la province de l'Ery-
three, le Soudan constitue la seule

possibility de faire parvenir ä la population

dans le besoin l'approvisionne-
ment et l'aide internationale.

L'equipe de la Croix-Rouge
ä Kassala

La Croix-Rouge suisse a repris debut
1979 Faction commencee en sep-
tembre 1978 par le Corps suisse pour
l'aide en cas de catastrophe. L'equipe,
placee sous le patronage du CICR, est
chargee des täches suivantes:

— S'occuper tant sur le plan medical
que chirurgical des malades et
blesses de guerre erythreens dans
la region de Kassala.

— Former du personnel de laboratoire
ä l'höpital de Kassala.

— Dinger la policlinique de Kassala
en collaboration avec le personnel
specialise erythreen.

— Faire regulierement des visites au

camp de refugies de Khashm el



L'equipe chirurgicale travaille dans les conditions qui n'ont rien ä voir avec ce

que nous connaissons chez nous: pas de climatisation et souventpas d'electricite
ni d'eau.

Girba et conseiller le personnel
medical erythreen qui s'en occupe.

L'equipe se compose de deux chirur-
giens, d'une infirmiere-instrumentiste,
d'une infirmiere-anesthesiste et d'une
laborantine.
Au cours des dernieres semaines, une
certaine evolution a marque les soins
medicaux. Les interventions chirurgi-
cales (extractions de balles, amputations,

Chirurgie osseuse) pratiquees sur
les refugies grievement blesses venant
des zones de combat ont beaucoup
diminue tandis que les soins chirurgi-
caux et medicaux ä la population ery-
threenne et meme soudanaise de Kas-
sala ont augmente. Cela vient du fait
que les combats en Ethiopie ont beau-

coup diminue en intensite. Mais cela

peut reprendre d'un moment ä l'autre.
De plus, 1'ancienne clinique qui se

trouvait sous l'autorite du FLE (Front
de liberation de l'Erythree) et de

l'equipe suisse a ete declaree «clinique
internationale». Elle ne depend done
plus du FLE et est accessible ä tous.
Dans des conditions climatiques tres
difficiles, l'equipe de la Croix-Rouge
fait un travail extraordinaire qui est
apprecie autant par les Erythreens
que par les autorites soudanaises. Elle
pratique entre quarante et cinquante
operations par mois. La salle d'opera-
tion de la clinique internationale n'est
pas climatisee et son installation n'a
rien ä voir avec 1'idee que Ton se fait

chez nous d'une salle d'operations.
L'electricite manque souvent et 1'eau

est une denree rare.
Le CICR a delegue pendant deux
mois une physiotherapeute qui s'est

occupee des malades alites et a forme
deux Erythreens dans la pratique de la

Physiotherapie.
L'equipe dispose ä Yhöpital de Kassala
de vingt-cinq lits installes dans une
veranda couverte dont l'amenagement
a ete ameliore par le delegue du CICR
de Khartoum. Ce service sert avant
tout d'antichambre pour les malades
et blesses provenant des camps de

refugies.
La collaboration avec le personnel
erythreen est empreinte de bonne
volonte mais, dans beaucoup de cas, il
lui manque les qualifications profes-
sionnelles qui permettraient de

seconder efficacement notre equipe.
Les changements de personnel sont
frequents. Un echange se fait cons-
tamment entre la region de Kassala et
les zones de combat.
La policlinique de Kassala soigne
entre 1200 et 1400 malades par mois
avec les moyens les plus simples.
L'equipe s'en occupe en donnant des
conseils et en soignant les malades
devant subir une intervention chirurgicale.

L'equipe met egalement du
materiel medical ä disposition et s'oc-

cupe encore du camp de refugies de
Khashm el Girba. Ce camp, situe ä

100 km au sud de Kassala, heberge
quelque 7000 Erythreens qui atten-
dent sous des tentes un avenir incer-
tain. Un medecin de l'equipe se rend
au camp une fois par semaine pour
donner des conseils. Les patients pas-
sibles d'une intervention chirurgicale
sont diriges sur Kassala. Le camp
dispose d'une policlinique installee dans
deux huttes de paille: septante ä

quatre-vingt malades y sont soignes
chaque jour. II existe egalement un

programme special pour les enfants
sous-alimentes et les meres.

A la suite de conversations menees
avec l'equipe de la Croix-Rouge, avec
le delegue du CICR ä Khartoum et sur
la base d'observations personnelles, il
ne fait aucun doute que Faction de la

Croix-Rouge doit etre poursuivie au
moins jusqu'ä fin 1979. Le travail de

l'equipe de la Croix-Rouge est, pour
les refugies erythreens, d'une enorme
importance humanitaire et repond ä

un besoin urgent. Certes les combats
se sont.provisoirement attenues et les

interventions chirurgicales se sont
normalisees. Mais apres la saison des

pluies (aoüt, septembre), la situation
peut redevenir ce qu'elle etait en
automne dernier.

Le camp de Khashm el Girba. Photos V. Christen
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